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L'ACTUALITÉ ÉCONOMIQUE 

S'il s'agit  de variations cycliques, une définition limitée aux actifs tangibles 
(tangible assets) peut avoir plus de sens que celle qui engloberait certains 
genres de service — en particulier ceux qui sont fournis à l'aide des fonds 
publics (....). D'autre part, s'il  s'agit  des tendances de la croissance économi
que ou de la productivité, il semble que la définition doive englober plus 
d'éléments, c'est-à-dire toutes les sources de formation de capital qui con
tribuent à la croissance et à la productivité», (page 13) (Traduction de 
l'auteur de ce compte rendu). Afin de mesurer l'évolution du capital des 
ménages, l'auteur utilise alors des séries incluant la construction de loge
ments unifamiliaux, les biens de consommation durables et semi-durables. 

Ces séries statistiques montrent que la formation de capital, depuis le 
début du siècle aux États-Unis, a été plus élevée dans le secteur des mé
nages que dans celui des entreprises, aussi bien en dollars courants qu'en 
dollars constants. En pourcentage du P.N.B., le secteur des entreprises laisse 
apparaître une diminution contrairement à une hausse pour ce qui est des 
ménages. La part du secteur public est aussi à la hausse. Cette transformation 
n'a été rendue possible que par le développement du crédit au consommateur. 
Non seulement les institutions de crédit se sont-elles multipliées depuis le 
début du siècle, mais aussi le montant des prêts  s'est  élevé, l'allongement des 
périodes de remboursement a eu pour effet de diminuer les versements, 
diminuant ainsi les charges mensuelles ou annuelles. 

Dans son dernier chapitre, l'auteur démontre que les variations cycliques 
de la formation de capital du secteur des ménages se sont beaucoup ampli
fiées surtout depuis la deuxième guerre mondiale, alors que le secteur des 
entreprises, sous cet aspect, n'a pratiquement pas changé. Ceci laisserait en
tendre que le rôle des ménages dans les cycles économiques prendrait de plus 
en plus d'importance et que la théorie traditionnelle des cycles basée sur les 
investissements et les inventaires des entreprises serait insuffisante. 

Cette étude montre, entre autres, la nécessité des recherches empiriques 
qui permettent de découvrir les changements de comportement des divers 
agents économiques, remettant ainsi en cause certains éléments de la théorie 
économique qu'on a eu trop tendance, jusqu'à maintenant, à prendre pour 
acquis et à considérer comme immuables. Denis Germain 

Manuel d'Économie politique, par  VILFREDO  PARETO.  Un vol., 5% 
po. x Syi,  relié,  695  pages.  —  LIBRAIRIE  DROZ,  Genève, 1966. 

La Librairie Droz a entrepris de rééditer les œuvres complètes de Vilfredo 
Pareto. Le Tome VII de la collection contient le Manuel. Roger Dehem fait 
remarquer, dans sa préface, que la réédition des œuvres complètes de Pareto 
est un signe des temps. On a, en effet, mis beaucoup de temps à reconnaître 
l'apport de ce grand économiste, mais il ne peut plus être question mainte
nant de nier cet apport. L'optimum économique  collectif,  par exemple, est 
non seulement un concept très important pour les économies de marché capi-
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LES LIVRES 

talistes, mais également et au plus haut point, pour les économies collectivistes. 
Les œuvres de Pareto offrent donc, sous plusieurs aspects, un caractère de 
grande actualité. Sachons gré à la Librairie Droz de nous avoir apporté une 
belle réédition des œuvres d'un grand maître de la pensée économique. 

B. B. 

International Financial Aid, par W.G. FRIEDMANN, G. KALMANOFF 
et R.F. MEAGHER. Un vol., 6 po. x 9, relié, 498 pages. — COLUM
BIA UNIVERSITY PRESS, 1966. 

Bien que le résultat d'une étude entreprise sous les auspices de la Colum
bia University School of Law, l'ouvrage de Friedman, Kalmanoff et Meagher 
n'est pas de caractère essentiellement juridique. Au contraire, les problèmes 
que l'on y discute se rapportent avant tout aux structures administratives et 
à la politique économique. Après avoir exposé l'ampleur et les caractéristiques 
de l'aide, les auteurs se sont attachés à examiner les méthodes et les politi
ques des pays et des institutions donataires. L'étude de l'expérience d'un cer
tain nombre de pays bénéficitaires (Colombie, Chili, Israël, Grèce, Inde, 
Thaïlande, etc.), fait l'objet d'un chapitre, de même que l'analyse de la con
tribution que le financement extérieur a apportée à certains projets et pro
grammes spécifiques. Plusieurs questions sont groupées dans un chapitre sur 
les principaux problèmes de politique, et les auteurs terminent en s'interro-
geant sur les perspectives de l'aide internationale au développement. Les 
auteurs expriment, dans la préface, l'avis que l'étude de ces questions fait 
maintenant partie du bagage normal du spécialiste du droit international. 
Leur ouvrage sera également très utile aux économistes qui s'intéressent aux 
problèmes de développement. B. B. 

Foreign Tax Policies and Economic Growth, en collaboration. Un 
vol., 6 po. x 9, relié, 482 pages. — COLUMBIA UNIVERSITY PRESS, 
1966. 

Étant donné l'attention croissante que l'on a accordée, au cours des 
années récentes, au rôle des politiques fiscales dans la croissance économique, 
le National Bureau of Economie Research et la Brookings Institution ont cru 
opportun de convoquer une conférence au cours de laquelle on discuterait de 
cette question à partir d'un examen de l'expérience d'un certain nombre de 
pays de l'Europe occidentale (Allemagne de l'Ouest, Italie, Pays-Bas, France, 
Suède, Grande-Bretagne) et du Japon. On trouvera donc, dans cet ouvrage, 
les sept rapports principaux de même que les commentaires d'une douzaine 
d'autres personnes qui avaient été invitées à présenter des contre-rapports. 

B. B. 
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